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    Niger Zinder, Octobre 2017 

 

 

 

21 nouveaux enfants orphelins accueillis au Centre « Après-demain »! 

 

 
Les 21 nouveaux enfants orphelins accueillis au Centre de la 2ème chance ! 

 

C’est toujours un bonheur retrouvé et renouvelé lorsque j’arrive au Centre « Après-

demain » à Zinder et que j’aperçois le portail d’entrée, envahi par la présence de dizaines 

de jeunes enfants accrochés à leurs grands-mères ou leurs mamans veuves ! 

Le bouche-à-oreille fonctionne mieux que le tam-tam ! Dès qu’ils aperçoivent la voiture de 

la « Nassara » (la Blanche), le mot est dit que « la Blanche » est de retour à Zinder ! 

Toutes les grands-mamans et les mamans qui ont entendu parler du Cœur du Niger se 

présentent, munies des actes de naissances – pour celles qui en ont…- et de l’acte de 

décès du mari, souvent jaunis et fripés par les aléas du climat du Niger et les incessants 

déplacements… 

D’abord intimidés et renfermés, les nouveaux enfants ont vite intégré que la fondatrice 

« tanti Isabelle » et le personnel local du Centre ne leur veulent que du bien, qu’ils ne 

seront pas frappés ou négligés, comme c’est trop souvent le cas dans leurs foyers… 
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Pour les rassurer durant leurs premières nuits au Centre, les plus petites filles (4 à 6 ans) 

dorment avec l’infirmière du Centre ou la nounou Aïchatou. Les enfants ont pu choisir un 

nounours parmi les dizaines de peluches offertes par de généreuses donatrices de la 

Suisse, pour les aider à passer de douces et paisibles nuits ! Ces précieuses peluches 

permettent aussi de les aider à retrouver leur part d’affectivité et d’émotivité, après avoir 

souvent dû vivre des débuts de vie difficiles et rugueux… 

Les nouveaux enfants ont vite rempli les classes d’école, selon leur degré de 

compréhension et leur âge pour être capables de suivre le programme scolaire national du 

Niger !  

 

Parmi les nouvelles filles orphelines accueillies au Centre, la petite Halima, 6 ans. 

Halima avait 3 ans quand elle a perdu son œil gauche, en jouant avec des enfants du 

voisinage… Sans argent et sans connaissances, sa maman veuve ne l’avait pas 

emmenée au dispensaire. Binta, notre bienveillante infirmière du Centre, emmènera la 

petite Halima à l’hôpital de Zinder pour les premiers examens et voir ce que l’on peut 

encore faire pour elle. Son œil gauche est devenu bleu et fixe, mais elle est adorable et 

gaie comme un pétillant bout d’enfant ! Comme à tous les nouveaux enfants accueillis au 

Centre, nous lui avons donné des sous-vêtements en coton (ils n’en ont souvent pas…), 

des vêtements propres en coton, une couverture pour passer de douces nuits sur un 

matelas militaire suisse, une brosse à dents et dentifrice, un doudou qu’elle pourra câliner, 

et l’espoir d’une vie meilleure auprès de ses nouveaux camarades ! Mais d’abord un bon 

déparasitage et chasse aux poux, auprès de l’infirmière Binta ! 

 

 
Halima, 6 ans, avec l’infirmière du Centre 
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Kadija, 5 ans  

 

Kadija ne voulait plus aller à l’école publique de Zinder. Les enfants se moquaient d’elle, 

elle pleurait et s’enfuyait. Il y a une année, Kadija a dû monter avec sa maman sur un 

« taxi-moto », suite à une panne de voiture, qui devait les emmener visiter de la famille en 

brousse. A vive allure, son pied s’est pris dans les rayons de la moto, ils ont chuté et elle a 

perdu 4 orteils de son pied droit… 

En équilibre, elle est arrivée au Centre avec sa maman, toute chétive et craintive. Elle 

tremblait lorsque je la prenais dans mes bras, c’était nouveau et étrange pour elle. Les 

enfants ne sont jamais pris dans les bras par leurs parents, il n’y a que très peu de signes 

de tendresse et d’amour. Kadija s’est vite adaptée au programme et aux activités avec ses 

camarades, après de grandes observations et une attention toute particulière aux règles 

de vie du Centre ! 

 

35 collégiennes et 1 collégien (albinos)  

 

35 collégiennes et 1 collégien (le jeune albinos Saadou) de l’Association, fréquentent le 

collège public de Zinder pour l’année 2017-2018 !  

Chaque année, une dizaine de jeunes filles (et un garçon pour le moment) de l’Association 

passent du niveau CM2 au Collège ! C’est très encourageant pour le personnel 

enseignant et les élèves ! Balkissa, notre jeune apprentie secrétaire au Centre, a 

recommencé une année de collège, pour terminer celle qu’elle avait dû stopper, suite à 

son départ pour Niamey, pour un mariage organisé, il y a déjà 3 ans…  

Mais un gros problème survient et persiste régulièrement dans la vie des enseignants et 

des aides-soignants du public au Niger : ils ne reçoivent pas régulièrement leurs salaires.  

L’Etat du Niger a toujours plusieurs mois de retard dans le versement des salaires. En 

contestation, les enseignants de l’Etat ne se rendent pas à leur poste de travail et les 

étudiants doivent rebrousser chemin pour rentrer chez eux ou se retrouver dans les rues 

pour manifester leur mécontentement… Ce manque de volonté et de rigueur peut induire 

de graves conséquences pour les jeunes, qui se verront approchés par des groupuscules 

qui sauront comment les amadouer et les attirer, les convaincre à rejoindre leurs rangs en 

leur faisant miroiter de grandes promesses de paradis et de vie éternelle… 

La rentrée effective au Niger était le 2 octobre. A ce jour, tous les collégiens sont donc en 

attente d’une prise de responsabilité de l’Etat pour un changement salutaire pour leur 

avenir. Ce qui n’est pour le moment pas près d’intervenir… 

C’est pourquoi j’ai décidé, avec mon directeur du Centre, de construire 4 nouvelles 

classes d’école pour le niveau collège et lycée, dans l’enceinte du Centre « Après-

demain ». Nous sommes conscients que cette situation va se poursuivre et nous ne 

pouvons la tolérer, par respect pour ces jeunes que nous avons pris sous notre 

responsabilité et l’avenir de ce pays. Je suis convaincue que la base de toute bonne 

fondation dans un pays sous-développé est l’éducation, la scolarisation et la formation.  

Un devis va être réalisé pour la construction de 4 nouvelles classes d’école et accueillir au 

plus tôt nos propres collégiennes et collégiens au Centre. Nous engagerons les 

enseignants du public pour leur donner les heures de cours obligatoires, ils seront tout 

contents de gagner un peu d’argent ! 
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Manquent sur la photo : Aïssata, Binta, Najaatou, Sidika, toutes malades du paludisme et 

couchées à l’infirmerie du Centre pour recevoir leur transfusion.  

 

Gouvernement scolaire  

 

Le directeur et le personnel enseignant du Centre ont mis en place un « Gouvernement 

scolaire » avec les élèves. Parmi les élèves des 6 classes d’école du Centre, ils ont 

nommé 3 « ministres » : Oumarou, ministre en charge de l’éducation ; il a pour rôle de 

dénoncer les élèves qui n’ont pas appris leurs leçons. Youssouf est le « ministre » qui 

veille sur la propreté et le ramassage des ordures dans l’enceinte de la cour d’école et des 

classes. Ousmane est le « ministre » qui s’occupe de gérer l’eau et l’électricité. Il veille et 

note les élèves qui jouent avec l’eau ou la gaspillent et qui oublient d’éteindre les lumières. 

Toutes les 2 semaines, un « remaniement ministériel » a lieu entre les élèves, pour que 

chacune et chacun puisse s’exercer à des responsabilités. A la fin de l’année, l’élève qui 

aura été le meilleur, le plus sérieux, honnête et authentique « ministre », sera décoré !  

 

Autorisation de formation professionnelle !  

 

Le Ministère de la formation professionnelle du Niger vient d’octroyer à l’Association Au 

Cœur du Niger une autorisation de diriger et d’enseigner au niveau professionnel. Nous 

pouvons dès maintenant former nos propres apprenties et apprentis au Centre, dont notre 

1ère secrétaire Balkissa ! Les filles-mères et les jeunes filles au local de la couture seront 

très heureuses de pouvoir bientôt en bénéficier, passer des examens et obtenir leurs 

diplômes !  

Nous avons apporté quelques changements au niveau de la couture. Un test surprise a 

été réalisé auprès de toutes les jeunes couturières, pour connaître leur niveau actuel et 
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apprécier l’enseignement que leur donnait leur monitrice de couture. 2 conseillers de la 

formation professionnelle de Zinder sont venus pour faire les tests oraux et pratiques. Les 

résultats des examens ont été alarmants : toutes les filles ont reçu la note entre 0 et 3, sur 

un maximum de 10…. Nous avons donc dû nous séparer de la monitrice et engager des 

enseignants de l’école professionnelle de Zinder, pour assurer un meilleur enseignement 

et suivi des cours de nos filles. D’ici une année ou deux, elles devraient espérer pouvoir 

réussir leur examen de couture !  

 

Zinder, mon enfer ! 

 

Cette dernière mission m’a permis de constater qu’il n’y a pas de relâchement au niveau 

des difficultés quotidiennes à Zinder, je suis toujours testée, pour le meilleur et pour le 

pire !  

Dès mon arrivée dans cette petite zone du Sahel, j’ai constaté l’état très défectueux et 

déplorable des routes. Cette dernière saison des pluies (de juillet à septembre-octobre), a 

laissé des blessures béantes sur toutes les routes… Ce ne sont plus des « nids de 

poules » comme on dit chez nous, mais des « trous d’éléphants » comme on dit ailleurs ! 

Nous attendons encore que quelqu’un prenne des directives pour réparer ces crevasses 

géantes, qui abîment les vieilles voitures et provoquent des accidents avec les motos et 

les vélos. 

 

Des centaines de gros camions s’entassent et se frôlent depuis quelques semaines au 

centre de Zinder. L’Etat du Niger a décrété que les postes de douane de Maradi et de 

Gaya (à quelques centaines de kilomètres de Zinder) ne sont plus en fonction et que tous 

les camions désirant dédouaner leur chargement sont priés de se rendre à Zinder pour le 

faire… Zinder était déjà saturé avec les nombreux camions qui traversaient la ville et les 

camions remplis de pétrole, qui circulaient avec leur chargement dangereux et polluant. 

Les camions s’entassent de jour comme de nuit dans les ruelles ensablées de Zinder, 

ouvrant la porte à une nouvelle vague de prostitution et de maladies… 

 

1'000 km en voiture, ça use, ça use… 

Une connexion et un réseau aléatoires et inefficaces m’ont obligée à rentrer quelques 

jours plus tôt en Suisse, pour pouvoir travailler dans de meilleures conditions et répondre 

à la centaine de mails qui s’accumulaient, me désespérant de ne pouvoir répondre à 

chacune et chacun dans les temps !  

A Orange Niger, on est pourtant fier d’annoncer que la 4G est bientôt opérationnelle, alors 

que la 2G ne fonctionne tout simplement pas ou très aléatoirement…  

Mon vol humanitaire réservé depuis une semaine, je me réjouissais trop vite de pouvoir 

atteindre la capitale Niamey par les airs, en quelques heures ! A 16h la veille du décollage, 

j’appelle le bureau des réservations pour connaître l’heure de la convocation à l’aéroport. 

On me répond : « Oh, Isabelle, mais le vol est annulé, les pilotes sont malades… » Mince ! 

Et merci d’avoir pris l’initiative de m’informer à l’avance pour que je puisse penser à un 

plan B rapidement….Jamais compter sur les autres, toujours prendre ses propres 

initiatives et responsabilités ! Le plan B est vite tombé à terre…. La compagnie nationale 

du Niger, qui a un potentiel de 39 places dans son avion, est déjà complet pour le 

lendemain… Plan C…. appeler d’urgence une association locale qui m’avait déjà 
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dépannée 2x ces dernières années pour un cas semblable ! Il est 17h15 quand le 

responsable arrive au Centre pour connaître mes intentions. Il est 17h30 quand on décide 

qu’on prendra la route le soir-même, pour rejoindre la capitale Niamey, à 1'000 km de 

Zinder ! Mon directeur du Centre, tout affairé et inquiet de me savoir partir seule avec le 

chauffeur en pleine nuit, pour 14 heures de route chaotique, propose de m’accompagner 

pour veiller que tout se déroule bien ! Il essaiera encore de trouver un autre véhicule que 

la petite voiture privée du chauffeur, le 4x4 officiel de son association n’ayant pas le temps 

de passer les contrôles techniques nécessaires pour un si long trajet ! « Madame la 

fondatrice, vous n’allez pas tenir le coup dans ce véhicule, il faut trouver un autre plus 

confortable et plus gros ! » N’ayant pas trouvé, on prendra la route à 22h20, moi couchée 

et camouflée sur la banquette arrière et mes 2 vaillants chauffeurs et protecteurs à 

l’avant ! Les premiers check points sont passés très vite et sans souci autre que de payer 

le passage… Je me demande soudain si les militaires et les contrôleurs des check points 

me voient bien à l’arrière du véhicule et si oui, est-ce qu’ils vont poser des questions et 

s’interroger sur ma présence ? Je me découvre un peu pour qu’ils puissent me voir et 

demander ce que je fais là-derrière et où on m’emmène ? Cela n’a pas paru les interpeler 

outre mesure et on passe à chaque check point suivant, sans questionnement, comme si 

je n’étais pas là… La voiture bringuebale sous les cahots de la route, la chaleur devient 

suffoquante dès les premiers rayons de soleil du matin et il faudrait une climatisation de 

chambre froide pour que la température à l’intérieur du véhicule atteigne – à peine – la 

limite de l’acceptable ! La vitre ouverte souffle une chaleur brûlante. Un four qui magnifie 

les odeurs de poussières de sable, de transpiration et de mauvais diesel… la capitale 

n’est plus très loin ! A midi, on me dépose devant l’agence de voyages pour courir 

confirmer mon vol du soir !  

Mon directeur du Centre, tout sourire et épuisé par cette nuit sans sommeil, me confie, 

très fièrement : « Madame la fondatrice, à vous toute seule, vous valez au moins 3 

hommes ! ».  

 

 

 

LE LIVRE ILLUSTRE A COLORIER  « DES MOTS POUR GRANDIR» de l’Association : 

 

Un livre illustré ludique et éducatif, au rythme des lettres de l’alphabet ! Je vous en 

souhaite une belle découverte !  

 

Concept et rédaction :  Isabelle Macheret, fondatrice de l’Association 

Illustrations :   Arnow – Arnaud Dousse 

Mise en page :  La petite dame – Séverine Perriard-Jaquier, Romont 

Impression :    Glassonprint, Bulle 

Financement :   Ce livre illustré a pu être imprimé grâce au soutien financier  

d’une marraine de cœur de l’Association.  
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VENTES ET DEDICACES DANS CERTAINES LIBRAIRIES DE SUISSE ROMANDE :  

 

- Albert Legrand, Fribourg 

- La P’tite Librairie, Château-d’Oex 

- La Rumeur, Romont samedi 11 novembre, de 10h à 12h. 

- Le Vieux Comté, Bulle mercredi 25 octobre, de 16h à 18h. 

- Page 2016, Payerne 

- Payot Fribourg, Lausanne, Montreux, Vevey, Genève, Neuchâtel,… (11 librairies 

Payot en suisse romande). Les dates des dédicaces et des lieux seront 

mentionnées sur le site internet de l’Association www.aucoeurduniger.ch  

http://www.aucoeurduniger.ch/
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Tous les bénéfices des ventes sont reversés pour les activités de l’Association à Zinder. 

Merci aux généreuses librairies pour leur soutien et bel accueil ! 

 

 

Prochaines manifestations : 

 

Mercredi 25 Octobre  16h-18h  Dédicaces du livre illustré de l’Association 

      Librairie du Vieux Comté à Bulle 

Avec la présence d’Isabelle et Arnow 

 

Vendredi 27 octobre 2017   15h15  Interview sur Radio FR, depuis le comptoir 

      gruérien à Bulle avec Isabelle.  

  

27 octobre au 5 novembre 2017 COMPTOIR GRUERIEN à BULLE  

      Sur le stand No 62 du Lions Club La Gruyère- 

Moléson.  

      Dédicaces et vente des livres illustrés à colorier. 

      Tombolas du Lions Club qui soutient l’Association  

      Au Cœur du Niger et Les Cartons du Cœur.  

Une voiture à gagner, entre autres !  

 

Samedi 11 novembre 10h-12h  Dédicaces du livre illustré de l’Association 

      Librairie La Rumeur à Romont  

Avec la présence d’Isabelle et Arnow 

 

18-19 Novembre   Marché de Noël à Villaz-St-Pierre  

    Samedi 11h30 – 20h.  Dimanche 10h – 17h. 

 

21 Novembre  Présentation de l’Association au Kiwanis Club de St. Moritz 

     

2-3 Décembre   Marché de Noël à Semsales  

    Samedi 11h – 19h.  Dimanche 10h – 17h.  

 

7 - 8 - 9 Décembre   Marché des Artisans à Romont  

    Jeudi 17h – 21h  Vendredi 14h – 21h.  Samedi 11h – 21h.  

 

 

 

Un proverbe dit :  

« Si tu as un projet à un an, plante une graine, 

   Si tu as un projet à dix ans, plante un arbre, 

   Si tu as un projet à cent ans, éduque tes enfants…. » 

Nous avons un projet d’avenir, qui est celui de combattre la pauvreté et 

l’analphabétisation ! 
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Les passés 200 enfants orphelins, enfants albinos, les filles-mères, les jeunes filles 

couturières et les 26 employés locaux au Centre « Après-demain » de l’Association à 

Zinder se joignent à moi pour vous souhaiter à toutes et à tous un très bel automne et une 

très douce et paisible fin d’année 2017 !  

 

Magana da ku da sannu ! (en langue locale haoussa !) 

 

 
 

 

Avec nos plus chaleureuses et reconnaissantes pensées, remplies de soleil et de sourires 

du Niger !  

 

Avec toute ma bienveillance,  

 

Isabelle Macheret  

 

 

Zinder Niger, Octobre 2017  

 

www.aucoeurduniger.ch        

 

 

 

 

http://www.aucoeurduniger.ch/

